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PARLE-NOUS
UN PEU DE

TOI...

 



Je suis née au Cap-Haïtien, une ville au nord
d’Haïti. J’ai deux sœurs et j’ai longtemps vécu
avec la famille de mon oncle, entourée d’une
dizaine de cousins et cousines. 

 Je suis arrivée au Québec à l’âge de 12 ans,
en 1983.
 
Ma famille était axée sur l’entraide, la volonté
de faire changer les choses et d’aller plus
loin.  

L’éducation et la persévérance scolaire
étaient d’une importance primordiale et je ne
me suis jamais sentie limitée dans mes choix!



QUAND TU
ÉTAIS

ENFANT, TU
TE VOYAIS

COMMENT EN
TANT

QU'ADULTE ?

 



À l’adolescence, en regardant les vidéos de
musique de Madonna et de Janet Jackson, je
voulais devenir une danseuse professionnelle
et faire des tournées mondiales.

J’ai donc suivi des cours de ballet classique, jazz
et de danse folklorique haïtienne. Plus tard, j’ai
appris à danser la salsa.

Plus tard, j'ai dansé au festival folklorique de
Drummondville. En 2017, pour le 375e
anniversaire de la ville de Montréal, j’ai réalisé
mon rêve en dansant avec 375 danseurs et
danseuses !

La danse c’est la vie !



QU'EST-CE
QUI T'A

INCITÉ À
VENIR

TRAVAILLER
À SAINT-

LÉONARD ?

 



C’est simple : la proximité !
Je trouve ça très pratique de
travailler à 10 minutes en autobus
de ma résidence ! 



QU’EST-CE
QUI TE REND

LA PLUS
FIÈRE DANS

TON
IMPLICATION

DANS LE
QUARTIER?

 

 



Je suis fière de travailler au quotidien
avec des gens d’une qualité exemplaire
et de pouvoir compter sur le
dévouement et le travail acharné des
organismes communautaires du
quartier.



SELON TOI,
COMMENT

EST-CE QUE
TON TRAVAIL
CONTRIBUE À

DES
CHANGEMENTS

POSITIFS
POUR SAINT-

LÉONARD?
 

 



En me remettant en question afin de faire mieux. Je
crois qu’en étant un agente de changement, on peut
faire évoluer les idées, les structures, les mentalités
lentement mais sûrement.
 
Mon travail m’amène à partager des idées, influencer,
développer des réseaux et de m’informer en continu.
C’est aussi d’être à l’écoute, de co-construire des
projets et de collaborer avec les partenaires.

Il y a un proverbe haïtien en créole qui dit ceci : Men
anpil chay pa lou, ce qui signifie « L’union fait la force ».

Je suis persuadée que l’ensemble de nos
contributions apporteront nécessairement des
impacts positifs dans le quartier. 



QUELS ONT
ÉTÉ LES PLUS

GRANDS DÉFIS
POUR TOI

AVANT
D’OCCUPER LE

POSTE DE
CONSEILLÈRE
AU PDQ 42 ?

 

 



Étant habituée à travailler avec des civils,
j’appréhendais de travailler dans un
environnement policier. 

Il faut croire que je me tracassais pour rien !

 J’ai la chance de travailler dans une équipe de
travail passionnée, tout étant bien intégrée,
motivée par la collaboration et l’entraide des
collègues au poste de quartier. 



PARMI LES
PERSONNES QUI

ONT MARQUÉ
L’HISTOIRE DES
COMMUNAUTÉS
NOIRES, EST-CE

QU’IL Y EN A
UNE EN

PARTICULIER
QUI T’INSPIRE ?

 

 



Oprah Winfrey, animatrice vedette, femmes
d’affaires et activiste et engagée pour
l’éducation des filles. 

Elle est la femme la plus inspirante dans
ma vie de jeune adulte. 

Elle m’a beaucoup influencé en
m'encourageant à développer mon pouvoir
d’agir et à être l’actrice principale de ma vie. 



QU’EST-CE QUE
TU AIMERAIS

DIRE AUX
JEUNES DES

COMMUNAUTÉS
NOIRES DE

SAINT-
LÉONARD?

 

 



Je les encourage à prendre et occuper leur place. 
Pour ça, il faut oser!

Osez défendre vos droits, osez vous exprimer, osez
mettre en place des projets, agir, rêver! Osez être un
leader positif, poser des questions et demander des
réponses. Osez devenir la meilleure version de vous-
même!

Je termine sur cette phrase d’un philosophe grec qui me
guide dans mes actions : ce n’est pas parce que les
choses sont difficiles que nous n’osons pas, c’est parce
que nous n’osons pas qu’elles sont difficiles.


